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L'AFFAIRE Aba'a Minkos'emballe. Toutes lespièces du puzzle s'emboî-tant désormais parfaite-ment. Ce compatriote,ancien candidat à l'élec-tion présidentielle du 27août 2016, et son direc-teur de campagne, GuyArlin Nang Ango, ont étéplacés sous mandat dedépôt, mardi soir, à la pri-son centrale de Libreville
« pour les crimes et délits
d'association de malfai-
teurs, atteinte à la sûreté
intérieure de l'Etat et dif-
fusion de fausses nouvelles
en vue de troubler la paix.»Ces crimes et délits, af-firme une source prochedu dossier, sont prévus etréprimés par les articles68, 88, 93 et 193 du Codepénal.Le ministère public avait,lors d'un point de pressedonné le 22 juin dernier,rassuré la population quetoutes les personnes im-pliquées dans cette affairerépondront de leurs actesdevant la justice : « l'en-
quête se poursuit donc et
l'instruction en cours per-
mettra de rechercher et
d'identifier les coauteurs
et les complices de Roland
Désiré Aba'a Minko qui

courent toujours, au re-
gard d'un certain nombre
d'indices concordants »,avait-il laissé entendre.Aba'a Minko et NangAngo étaient en garde àvue depuis vendredi 16juin dernier, suite à l'ou-verture par le procureurde Libreville d'une en-quête judiciaire, aprèsl'intrusion de commandosarmés dans les médiaspublics et privés, et les dé-clarations contenues dansun enregistrement vidéo

de sieur Roland DésiréAba'a Minko, faisant étatde la mise au point par luiet ses complices de plu-sieurs actes subversifscontre l'autorité de l'Etatet incitant la population àla révolte. 
LES PIÈCES DU PUZZLE•« A ce jour, sans violer le
secret de l'enquête, je peux
vous faire un point suc-
cinct sur les investigations
menées par les Officiers de
police judiciaire (OPJ) de

l'état-major des investiga-
tions judiciaires, qui procè-
dent actuellement aux
auditions du nommé Ro-
land Désiré Aba'a Minko et
quatre suspects, sous le ré-
gime de la garde à vue,
conformément à la loi »,avait précisé le procureurde la République près letribunal de première ins-tance de Libreville, SteeveNdong Essame Ndong.Selon ce haut magistrat, «
des perquisitions effec-
tuées dans les domiciles de

sieur Aba'a Minko et de
son directeur de cam-
pagne, Guy Arlin Nang
Ango, ont permis de saisir
plusieurs éléments maté-
riels en lien direct avec
l'assaut des médias publics
et privés par des personnes
en cours d'identification. »Certains éléments maté-riels saisis, avait révélé leprocureur de la Répu-blique, « font l'objet d'ana-
lyse par les services
techniques du Génie mili-
taire. »

« D'autres éléments maté-
riels saisis sont, avait-ilpoursuivi, placés sous
scellés comme pièces à
conviction. Il s'agit, no-
tamment, dans ce dernier
cas : de plans détaillés
d'attaque de plusieurs mé-
dias publics et privés, de
dix (10) munitions de pis-
tolets automatiques, des
factures de location de
sept (7) véhicules tout ter-
rain, et d'une liste de
chauffeurs. »

Aba'a Minko et Nang Ango dorment désormais à Sans-Famille
Poursuivis pour trouble à l'ordre public
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... à la prison centrale 
de Libreville.
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Roland Désiré Aba'a Minko désormais 
un pensionnaire...
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UNE mutinerie a eu lieu, ledimanche 25 juin 2017, àla prison centrale de Lam-baréné. Mécontents deleurs conditions de vie etde détention qui seraientdéplorables, les prison-niers exigeaient des autori-tés, un meilleur traitement. Les forces militaires et po-licières ont fait irruption,en fin d'après-midi, dansl'enceinte de la prison pourrétablir l'ordre. Selon des sources concor-dantes, les prisonnierssont entrés en rébellion,suite au décès d'un desleurs, Hervé Mekina, qui asuccombé à une méningiteau Centre hospitalier ré-gional de Lambaréné, le sa-medi 24 juin 2017. Ils ontainsi agressé un adjudantqui, blessé à la tête, n'a eula vie sauve que grâce àl'intervention de ses col-lègues.La situation devenant ex-plosive, le directeur de la

prison, le commandantJean Honoré Mouélé, a saisile procureur de la Répu-blique près le tribunal depremière instance de Lam-baréné, Christ Noël Mam-bili Mangono. Celui-ci s’estimmédiatement rendu surplace pour s’enquérir de lasituation. Après avoir faitle constat et avec la colla-boration du staff de la pri-son, M. Mambili Mangono apris toutes les dispositionsnécessaires pour le réta-blissement de l'ordre. Un important dispositif sé-curitaire a alors été mis enplace autour et à l'intérieur

de la maison d'arrêt pourdissuader les mutins. « Il
est nécessaire et primordial,
pour le fonctionnement
normal de la prison, que
tous les éléments des forces
de sécurité et de défense
présents à Lambaréné se
mobilisent», a justifié le mi-nistère public.Ce dispositif sécuritairen'ayant point intimidé desprisonniers décidés à endécoudre avec leurs geô-liers,   le chef du parquet de Lam-baréné et le gouverneur dela province du Moyen-Ogooué, Michel Ngueba

Koumba, ont donné l’or-dre, en fin d'après-midi,aux agents d'intervenir,afin que force reste à la loi. 
PROMESSES• Au terme decette intervention couron-née de succès, une enquêtea été ouverte par le par-quet, afin de situer les res-ponsabilités des uns et desautres, ainsi que sur les dif-férentes violences perpé-trées au cours de cettemutinerie. Pour ce faire, 9 prison-niers, considérés commedes meneurs, ont été en-tendus. Dans le mêmetemps, le gouverneur et leprocureur se sont entrete-nus avec le reste des déte-nus pour les exhorter aucalme, tout en les rassu-rant que leurs revendica-tions relatives auxmeilleures conditions devie et de durée de déten-tion préventive (qui sontpour le moment longues)seront traitées avec beau-coup d’attention.La prison centrale de Lam-baréné compte, à ce jour,252 pensionnaires, préve-nus et prisonniers confon-dus.

Les prisonniers réclament de meilleures conditions 
de vie et de détention

Mutinerie à la prison centrale de Lambaréné
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Le gouverneur, Michel Ngueba Koumba (g) et le
procureur, Christ Noël Mambili Mangono, en concer-

tation avant de donner l'ordre de l'assaut.
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La prison encerclée par les forces de l'ordre.
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Le calme est revenu à la prison de Lambaréné.
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